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Ce document n’est pas un programme ni une feuille de route. 

Au moment de présenter ma candidature à la Présidence d’Espace 19, je souhaitais néanmoins évoquer 
quelques sujets qui me tiennent à cœur et que j’ai eu l’occasion d’aborder avec le Bureau. 

Mais avant de commencer, quelques remarques : 

• j’ai le privilège de pouvoir mettre mes pas dans ceux de Jean-Pierre, que je connais pour être depuis 
17 ans membre du Conseil d’Administration qu’il préside ; le fait que Jean-Pierre accepte de 
poursuivre son engagement associatif avec Espace 19 est essentiel pour moi et surtout pour 
l’association. C’est un gage important vis-à-vis des financeurs, des institutionnels, des salariés, des 
adhérents, des bénévoles. 

• nous avons également la grande chance de compter sur une équipe salariée compétente, motivée et 
diverse à l’image du 19°, pilotée avec talent par Vincent et l’équipe de Direction 

• j’aimerais que nous nous remémorions ce que nous avons construit ensemble, nous et chacun de ceux 
qui nous ont précédé, avec une pensée particulière pour Jean-Paul. 
-En 1979, au moment de sa naissance, Espace 19 est au 53 rue Riquet. Nous accueillons aujourd’hui 
du public sur une dizaine de sites du 19° 
-Nous sommes passés de 20 à 100 salariés depuis 1997. 
-Nous avons été financés par l’ensemble de la chaîne des collectivités territoriales, depuis la mairie de 
quartier à l’Europe. Toute ont reconnu le professionnalisme de l’association et la qualité de nos 
réalisations. 
-Des dizaines de nationalités, des centaines de bénévoles, des milliers de familles adhérentes 
fréquentent nos centres chaque semaine. 
-Nous avons su conserver ce qui fait notre singularité, une approche globale et cohérente ne 
saucissonnant pas les personnes, ne divisant pas les familles. 
-Nous finalisons actuellement une charte qui va nous guider pour les années à venir. 
-Je pense que nous pouvons être très fiers du travail accompli par les salariés et les bénévoles. 

Quelques pistes donc pour les années à venir : 

1 – Médiatisation et interpellation 

Dans une société déprimée et sclérosée, symbolisée par la cacophonie ambiante autour de la loi travail, ce 
sont les citoyens qui devront prendre la main, en proximité. C’est peut-être ça la future démocratie du 
XXI° siècle, avec un prisme très local. Je pense qu’Espace 19 peut et doit prendre toute sa place dans ce 
débat, innover, interpeler, mobiliser, médiatiser.  

Bien sûr, cela n’est pas sans risque. Qui dit media dit exposition, polémique. Mais notre base, nos 
fondamentaux sont solides ; il en va de notre responsabilité d’acteurs sociaux. Médiatiser, c’est aussi 
permettre aux habitants de prendre la parole.  



2 – La place des adolescents 

Il me semble que nous devons essayer d’en faire davantage pour les adolescents dans le contexte actuel. 
En petite enfance, Espace 19 a su créer les conditions d’une vraie mixité. Pour les petits, le soutien 
scolaire et les projets culturels jouent pleinement leur rôle, même si des ajustement sont bien sûr 
possibles. 

En revanche, cela devient plus difficile dès la pré-adolescence. Là-aussi, il y a bien sûr des coups à 
prendre, des risques pour l’association. Là-aussi, le chemin reste à trouver. 

Que pouvons-nous imaginer ensemble ? Peut-être un espace ouvert, où l’on pourrait monter ses projets, 
réaliser son expo, discuter, chercher un job, devenir bénévole, etc. ? 

Le sociologue Emmanuel Todd nous montre à juste titre comment la jeunesse a été abandonnée ces 
dernières années. Ne renonçons pas. 

3 – comment faisons-nous association ? 

Cette question est ressortie fortement à l’Assemblée Générale. Comment l’association existe-t-elle pour 
les salariés, les bénévoles, les adhérents, les habitants ? 

Un gros travail avec les salariés a été initié sur les questions de transversalité. Mais concernant les 
bénévoles et les adhérents, quelle information reçoivent-ils sur l’ensemble des initiatives de l’association, 
sur ses projets ? 

Il y aurait bien d’autres sujets à aborder, à commencer par la question de l’emploi chère à Jean-Pierre. 
J’ai hâte de m’y atteler avec vous. 
 
Marc 


